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Mes chers jeunes, recevez mes salutations affectueuses et la promesse de ma prière pour vous 

tous. 

Comme l'année dernière, en ce jour de la fête de saint Jean Bosco, le 31 janvier, je me trouve 

dans une autre partie du monde : cette fois-ci en Asie, au Timor Oriental. C'est de là que je souhaite 

être présent dans les endroits les plus divers du monde où il y a des jeunes qui vivent cette joie de 

sentir que le Seigneur leur a donné Don Bosco comme Père et Maître de la Jeunesse.  

La rencontre du Pape François avec les jeunes du Chili et du Pérou est toute récente, de quelques 

jours seulement. Il y a aussi un grand mouvement autour de la préparation du Synode des Évêques, 

organisé sur le thème : « Les Jeunes, la Foi et le Discernement Vocationnel ». Et le Pape François 

lui-même veut rencontrer, dans la semaine précédant le Dimanche des Rameaux, des délégations de 

jeunes du monde entier, parce qu'il souhaite une « rencontre où vous serez les protagonistes. Jeunes 

du monde entier, jeunes catholiques et jeunes non catholiques, jeunes chrétiens et d’autres religions, 

jeunes qui ne savent pas s’ils croient ou ne croient pas, tous, pour qu’on les écoute, et pour que nous 

nous écoutions directement ; car c’est important que vous parliez, que vous ne vous laissiez pas 

réduire au silence. » 

Tout cela me procure une grande joie. 

Et vous savez quoi ? Quand je traverse le « monde salésien » dans les pays les plus divers, et que 

je vous rencontre, vous les jeunes, que je vois vos visages, vos sourires, vos regards sincères, clairs 

et authentiques, je me dis : le monde, l'Église, notre Famille Salésienne et le Mouvement Salésien 

des Jeunes à travers le monde ont une chance immense et un bel avenir devant eux ! 

Je me souviens que l'année dernière je vous ai écrit, entre autres choses, que nous croyions en 

vous. Aujourd'hui, je vous renouvelle totalement ma confiance, et j'ajoute même autre chose. Ne 

renoncez pas, mes chers jeunes, à vos rêves et à vos idéaux, même si parfois ce n'est pas facile. 

Continuez sans relâche à chercher votre bonheur, mais un bonheur profond et authentique qui vous 

rendra vraiment heureux. Un bonheur qui est loin de tout ce qui est superficiel et vide, loin des 

choses – et parfois des personnes, je le dis avec une grande peine – que « j’utilise et je jette ». 

En pensant à vous, j'aime rappeler ce que le Pape Benoît XVI a écrit en son temps : « Chers 

jeunes, le bonheur que vous cherchez, le bonheur auquel vous avez le droit de goûter a un nom, un 

visage : celui de Jésus de Nazareth. » 



Quelqu'un me demandera peut-être si ce message est valable même pour les jeunes non 

chrétiens. Oui, je dis oui. C'est valable pour vous tous, mes chers jeunes. 

Je vais vous raconter une expérience d'il y a quelques semaines. J'ai visité la Province Salésienne 

de Guwahati, en Assam, dans l'Est de l'Inde ; j'ai été profondément impressionné de me trouver 

dans une présence salésienne avec de jeunes universitaires de différentes religions (catholiques, 

hindous et musulmans) et voir comment eux-mêmes proposaient de prier ensemble le « Notre 

Père ». J'en ai été ému et je les ai félicités pour ce que cela signifiait, parce que ces jeunes gens, 

capables aujourd’hui d'appeler Dieu, le Dieu Unique, « Père », sont ceux qui seront capables 

demain de construire un monde de Paix, de Justice véritable, de Fraternité universelle. 

Le Pape François a dit la même chose lors de sa visite au Bangladesh : « Je suis content qu’avec 

les catholiques, il y ait avec nous beaucoup de jeunes amis musulmans et d’autres religions. En vous 

trouvant ensemble ici aujourd’hui, vous montrez votre détermination à promouvoir un climat 

d’harmonie, où on se tend la main les uns aux autres, en dépit de vos différences religieuses. » 

Et c'est pour tout cela que je me permets de vous suggérer, et même de vous demander, jeunes du 

« monde salésien » et de tout autre réalité, d'ouvrir votre cœur à Dieu et de vous laisser surprendre 

par Lui. Il ne vous décevra jamais. 

Faites l'expérience de la Rencontre avec Lui et, autant que possible, priez ... 

Le Recteur Majeur peut-il demander cela aux jeunes du monde entier ? Certainement. Et je le 

fais au nom de Don Bosco qui, en communion avec Dieu, vous aime profondément ; et je vous le 

demande avec une profonde conviction. Que cela ne nous arrive pas ce qu’Edith Stein (philosophe 

du XXème siècle, et aujourd'hui Sainte) qui, parlant d'elle-même du temps de son adolescence, disait 

avoir « consciemment et délibérément perdu l'habitude de prier. » Je vous invite, mes chers jeunes, 

à favoriser cette expérience vibrante qu'est la prière en tant que dialogue avec Dieu. Et puis 

continuez à être généreux dans votre vie, continuez à offrir votre temps et vos qualités à beaucoup 

d'autres personnes, continuez à chercher des moyens de grandir dans votre vie intérieure et laissez-

vous aider et accompagner par ceux qui peuvent vous rendre ce service car ils ont vécu avant vous 

ce don d'être ouvert à l'écoute, et avec un cœur prêt à accueillir ce que Dieu, à travers son Esprit, 

vous murmure au plus profond de votre cœur. 

Ayez confiance en Marie, la Mère du Seigneur, notre Auxiliatrice. Elle vous accompagnera à 

chaque instant de votre vie, au carrefour des chemins, mais aussi dans les difficultés. Courage 

donc ! Ne vous découragez jamais « car la vie vaut la peine d'être vécue, la tête haute ! » (Pape 

François). 

Bien affectueusement, toujours votre père, votre frère et votre ami en Don Bosco, 

 

Roma, 31 janvier2018, 

 

Ángel Fernández Artime, sdb 
Recteur Majeur 

 


